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J’ai crié vers Toi, mon Dieu      Tu avais dit » j’ai vu la misère de mon peuple »,      Je t’ai dit : « tu as de drôle de façons de voir ! «       Tu as vu……et tu fais quoi, alors ?      Ton silence m’a exaspéré      Rien ne bouge,      Rien ne change,      La misère des pauvres reste là, pire, elle grandit      Et Toi, tu es là : « j’ai vu la misère de mon peuple »      Non mais, quel culot !      J’aurais préféré que tu ne vois rien….      Au moins, je t’aurais trouvé des excuses      J’ai crié ma colère, mon incompréhens ion, ma déroute      Toujours rien….      Rien ne change pour les pauvres,        Rien ne bouge      Ils sont toujours pauvres,      Ils sont de plus en plus malmenés, malaimés      Et tu oses dire : « j’ai vu la misère de mon peuple !  »      J’ai crié vers Toi mon Dieu      Je me suis fatiguée à crier ….      Et rien n’a changé      Silence radio de ta part      Silence de plomb.      Ce silence m’a abrutie, m’a laissée sèche,      J’étais fatiguée de crier, alors de gré ou de force, je me suis tu.      Et je me s uis petit à petit, posée, calmée.   


